
L'Économie Algérienne à la Croisée des Chemins : 
Pourquoi le Contexte Mondial Rend les Réformes 

Internes Incontournables 

 
Introduction : Un Point de Bascule Historique 

L'économie algérienne se trouve aujourd'hui à un point de bascule historique. Le modèle 
économique tradiƟonnel, fondé pendant des décennies sur la rente des hydrocarbures, la 
dépense publique et une régulaƟon administraƟve étendue, a progressivement aƩeint ses 
limites et généré des déséquilibres structurels profonds. Face à un environnement 
internaƟonal profondément transformé, la simple gesƟon conjoncturelle n'est plus une 
opƟon viable. 

CeƩe analyse explore comment les mutaƟons géopoliƟques, énergéƟques et financières 
mondiales agissent comme un puissant accélérateur de crise pour l'Algérie. Ces chocs 
externes meƩent en lumière les vulnérabilités internes du pays et rendent les réformes 
structurelles non plus opƟonnelles, mais urgentes et stratégiques. Nous examinerons 
successivement le nouveau contexte mondial, son impact direct sur le modèle algérien, et la 
conclusion inévitable sur la nécessité d'une transformaƟon économique maîtrisée. 

 

1. Un Ordre Mondial en Recomposition : Les Nouveaux Risques Externes 

L'environnement internaƟonal dans lequel l'Algérie évolue n'est plus celui des décennies 
passées. L'ordre internaƟonal a basculé d'une logique de coopéraƟon économique vers une 
gesƟon permanente du risque et des rapports de force, qui fragilise structurellement les 
économies renƟères. 

1.1. La Fragmentation Géopolitique : La Fin d'un Monde Prévisible 

L'ordre internaƟonal n'est plus stable et coopéraƟf, mais dominé par le risque, l'incerƟtude 
et la fragmentaƟon. CeƩe transformaƟon se manifeste de plusieurs manières : 

 Rivalité systémique des grandes puissances : La confrontaƟon stratégique entre les 
États-Unis et la Chine dépasse le cadre commercial pour englober la technologie, la 
finance et les normes. Elle introduit une instabilité durable qui complique les choix 
stratégiques des pays Ɵers. 

 Retour des conflits régionaux : La guerre en Ukraine et le conflit en PalesƟne sont 
redevenus des facteurs centraux de risque global. Ils déstabilisent les routes 
commerciales et énergéƟques, et accroissent la polarisaƟon diplomaƟque mondiale. 



 La sécurité énergéƟque comme levier de pouvoir : L'énergie est redevenue un 
instrument central de puissance et de coerciƟon géopoliƟque. La quête de 
souveraineté énergéƟque par les grandes puissances redessine les alliances et 
condiƟonne la stabilité internaƟonale. 

1.2. La Transition Énergétique : Une Incertitude Structurelle pour la Rente 

La transiƟon énergéƟque mondiale, accélérée par les impéraƟfs climaƟques et les stratégies 
de sécurité des grandes puissances, réduit considérablement la visibilité à long terme sur les 
revenus Ɵrés des hydrocarbures. 

Pour les pays producteurs comme l'Algérie, la conséquence est directe : la rente énergéƟque 
devient plus "courte, plus instable et plus condiƟonnelle". Les pays producteurs ne peuvent 
plus fonder leur stratégie macroéconomique sur l’hypothèse d’une demande durablement 
croissante et prévisible, ni sur une capacité prolongée à lisser les cycles par l’accumulaƟon 
de réserves. 

1.3. La Nouvelle Réalité du Marché Pétrolier : La Fin des "Super-Cycles" 

Le marché pétrolier est entré dans un nouvel équilibre structurel qui rend les longues 
périodes de prix très élevés (les "super-cycles") improbables. Cet équilibre est le résultat de 
dynamiques profondes tant du côté de l'offre que de la demande. 

Facteur Clé DescripƟon de la Nouvelle Dynamique 

Demande 
Mondiale 

La demande a aƩeint un plateau post-pandémie (~102-103 millions de 
barils/jour) et sa croissance ralenƟt structurellement. Ce phénomène s'explique 
par la normalisaƟon de la croissance chinoise, moins intensive en énergie, et la 
stagnaƟon, voire le déclin tendanciel, de la demande dans les économies 
avancées (efficacité énergéƟque, électrificaƟon). 

Offre 
Mondiale 

L'offre est devenue plus flexible et réacƟve. Des producteurs hors OPEP+, 
comme les États-Unis, le Brésil et le Guyana, ont une capacité d'ajustement 
rapide aux signaux de prix. CeƩe offre agit comme un "plafond structurel", 
limitant la durée et l'ampleur des cycles de prix haussiers. 

Pour les pays renƟers, ceƩe nouvelle réalité signifie que la rente est moins prévisible et ne 
peut plus servir de fondement stable à une stratégie budgétaire. 

Phrase de transiƟon : Ces transformaƟons globales ne sont pas des phénomènes lointains ; 
elles neutralisent l'instrument historique de stabilisaƟon de l'Algérie – la rente – et exercent 
ainsi une pression maximale sur un modèle économique qui n'a plus les moyens de différer 
son ajustement. 

 

 



2. L'Impact sur l'Algérie : Un Modèle Économique Sous Tension Maximale 

Les chocs externes décrits précédemment ne font qu'amplifier les fragilités internes de 
l'Algérie, dont le modèle économique n'a pas évolué au même rythme que le monde qui 
l'entoure. 

2.1. Portrait d'une Économie Structurellement Dépendante 

La dépendance de l'Algérie à la rente des hydrocarbures est le cœur de sa vulnérabilité. Les 
chiffres clés illustrent ceƩe réalité de manière frappante : 

 ExportaƟons : Près de 90 % proviennent des hydrocarbures. 

 ReceƩes budgétaires : Plus de 60 % dépendent du secteur énergéƟque. 

CeƩe ultra-dépendance rend le pays extrêmement sensible aux chocs sur les marchés de 
l'énergie, dont la nouvelle dynamique, décrite précédemment, réduit la prévisibilité et la 
stabilité des revenus. 

2.2. La Vulnérabilité Quantifiée : L'Amortisseur de la Rente s'Affaiblit 

La capacité de la rente pétrolière à jouer son rôle d'amorƟsseur macroéconomique s'est 
considérablement réduite. Avec des exportaƟons neƩes d'environ 0,4 million de barils par 
jour, la sensibilité du budget aux variaƟons de prix est devenue beaucoup plus limitée 
qu'auparavant. 

Le tableau suivant illustre cet impact de manière percutante : 

VariaƟon du prix du baril Impact esƟmé sur les receƩes budgétaires 

+10 $ +0,9 à +1,05 milliard $ 

-10 $ -0,9 à -1,05 milliard $ 

CeƩe marge de manœuvre, d'environ un milliard de dollars pour une variaƟon de 10 dollars, 
n'est plus stratégique mais simplement tacƟque. Elle est désormais insuffisante pour 
compenser des déséquilibres structurels profonds, à l'image du déficit primaire hors 
hydrocarbures qui dépasse 25 % du PIB hors hydrocarbures, un gouffre que de simples 
fluctuaƟons de prix ne peuvent plus combler. 

2.3. L'Érosion des Tampons Macroéconomiques 

La persistance de déficits jumeaux élevés est la cause directe de l'érosion progressive des 
mécanismes de défense de l'économie algérienne, ce qui réduit drasƟquement les marges de 
manœuvre de la poliƟque économique. Deux indicateurs clés témoignent de ceƩe 
fragilisaƟon : 

1. Chute des réserves de change : Après avoir aƩeint un pic de plus de 190 milliards de 
dollars en 2013-2014, les réserves de change ont entamé une trajectoire baissière. 



Tombées à 69 milliards de dollars (15,2 mois d’importaƟons) fin 2023, elles 
devraient aƩeindre environ 60 milliards de dollars à fin 2025. 

2. Creusement des déficits jumeaux : La croissance actuelle est obtenue au prix de 
déséquilibres croissants. Le déficit budgétaire reste très élevé (11,5 % du PIB en 
2025) et le déficit du compte courant se creuse (-3,7 % du PIB en 2025), signalant une 
dégradaƟon rapide des équilibres fondamentaux. 

Phrase de transiƟon : La convergence de ces pressions externes et de ces vulnérabilités 
internes crée une situaƟon intenable, où le statu quo n'est plus une opƟon et où une seule 
voie se dessine pour éviter une crise majeure. 

 

3. Conclusion : La Nécessité Stratégique des Réformes Internes 

L'analyse du contexte mondial et de son impact sur l'Algérie conduit à une conclusion 
inéluctable : l'ajustement du modèle économique n'est plus une quesƟon de choix, mais une 
nécessité stratégique pour préserver la stabilité et assurer un avenir durable. 

3.1. Le Coût de l'Inaction : Le Scénario d'un Ajustement Subi 

Le principal risque pour l'Algérie n'est pas un choc externe brutal, mais la poursuite d’un 
ajustement différé, fragmenté et insuffisamment coordonné. Maintenir le statu quo en 
l'absence de réformes conduirait, à l'horizon 2030, à un scénario de dégradaƟon progressive 
mais certaine : 

 Un ralenƟssement durable de la croissance potenƟelle, qui tomberait en dessous de 
2 %. 

 Le mainƟen de déficits budgétaires et externes élevés. 

 Une chute des réserves de change à un niveau criƟque, inférieur à 20 milliards de 
dollars, soit moins de six mois d’importaƟons. 

Ce scénario mènerait inévitablement à un ajustement subi, plus brutal et plus régressif sur 
le plan social, imposé par la contrainte extérieure plutôt que maîtrisé de l'intérieur. 

3.2. La Fenêtre d'Opportunité : Vers un Ajustement Maîtrisé 

L'Algérie dispose encore d'un atout majeur : son très faible niveau de deƩe extérieure, 
proche de 1 % du PIB. Cet atout offre une "fenêtre d'opportunité" unique pour engager une 
transiƟon ordonnée et maîtrisée, car il garanƟt une capacité d’accès prudente aux 
financements extérieurs pour accompagner les réformes, plutôt que de subir un ajustement 
dans des condiƟons de crise. 

 

 



3.3. Synthèse Finale : Un Choix Stratégique Clair 

Le contexte mondial — géopoliƟque volaƟle, transiƟon énergéƟque structurelle et marché 
pétrolier incertain — a définiƟvement mis fin à la viabilité du modèle renƟer. La quesƟon 
n'est donc plus de savoir si un ajustement aura lieu, mais de décider s'il sera "anƟcipé, 
maîtrisé et graduel, ou différé et subi dans des condiƟons économiques et sociales 
neƩement plus coûteuses". 

Engager dès maintenant une transiƟon structurée, crédible et bien gouvernée consƟtue la 
condiƟon nécessaire pour assurer la stabilité, la résilience et la souveraineté économique 
futures de l'Algérie. 

 


